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En retirant les divisions du secteur de Krementehoug! Sept mille soldats | LA CONFÉRENCE DE MOSCOU 
de Tchoung-King le commandement allemand a déjoué 

les plans de percée des Soviets 
» » 

Leurs assauts incessants ont coûté aux bolchevistes 
'2.500.000 hommes depuis quatre mois 

GRAND QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 20 OCTOBRE. — Le haut com-
landemcnt des forces armées communique : 

encerclés 
sur le Salouen 

supérieur. 

PRIORITE 
aux vues soviétiques 

L u roprisontants do Londros ot do Washington 

paraissont prêts à toutes lis eoneossions 

STALINE NE PARTICIPERA PAS AUX TRAVAUX 

Les maires Je la région d'Angers, Je Saint-Nazaire et Je Nantes 

ont rendu visite au Maréchal. ,ph. 8ipho ) 

Toklo, 20 octobr». — L*. première» 
Information» sur les succès de la 
contre-offensive Japonais, à la iron-
tlèr. »ino-birmane sont transmises 

Une nouvelle bombe allemande p a r u n e°Te*pondant d. guerre du 
• ne i . - . M . . . f f .» . * **»*" 8chlmbun ». qui annonce' 
aux lerriDies eneis lenorrclemeTit d importante» forces; • 

Au nord de la mer J'Atoi, les Soviet» sont de nouveau pasié» i l'assaut Berlin, Î0 octobre. — Le « Berii- de TchounE-King. s™.».««.™ in ,~.^h~ n . . H „ - n , . - , , - u n . i n . . n ..« 1.-.1—.. 
de nos position». Ils furent repousses sprès de violent» combat». ner. Lok»l Anxeieer , m,hl e un. ' L ~ . ~ ArnsWdnjn. 20 octobre. - On durer» deux semaines. D e»t vralarm-

Au »ud-.»t de Kramentchoug. de dur. emobsts défen.,f, se poursul- "?' ,"' ,„ .n^!. *I . . n i , . £ „ H ??, ^ ^ U n t e r r , u n mon'a*™"* » m.nde de Wsshlnirton a 1 «ençe Reu-, bl.bl. qu aucun communiqué n . mets, 
vent arec la même violence p h o t o "J'rt"»«-nf de» effeu produits y K c é t a i f n c U , , „ japonaia ont r . - i l « « u » I occasion d» 1 ouverture de i donné à la presse «vant la publication 

Entre Kiev et (.omet, les tentative, de percée» ennemies, en différent» P»r une nouvelle arme allemande. Il f o u i é s u r U J l e b a n d t d e territoire de :m conférence a' Moscou, le» Etats-, du communiqué définitif. . 
endroit-», ont et* repousséei aprè» de furlcts» combau qui se poursuivirent » **it dune nouvelle bombe spéciale n l u . , _ _.„ restreint» 1» i«— et 1. U n i * m * t ' - r o n t *° u t * n «--""e pour Staline u a pas 1 intention de parti. 
toute la tournée ~ éclaUnt «ir i n niivr»». trJfint, P P «"«reinte. la Jo et la améliorer , n c o r , davantage leurs rela-'ciper personnellement & la conférence. 

Sur le reV£ du front, on n, .ixn.le que d» combat, locaux plu. vif. i L y " . Tea . r m « l e . 1 recênt-s 2 8 " " c l l v l ! l o n » d< V " m " d u t*ntr. l„o na avec l'U R. S S. C'est ainsi. .On suppose *»u*tlo. qu'il prendra 
.uronné, de »uccè«. au .ud-oue»t de VelIkULuki et au nord du lac Ilmen. HIT i r î L . ^ i . . T . TT*,!!. récente». ; q u l „„, a l s v e l l l f a c ) e u T destruc-!d*clare-t-on. que .es Etats-Unis mo-'part aux travaux d'un, conférence 

photo, essai qui t l o n Q^ e v , i u , à 7 QOO le nombre de» Idîneront la composition de leur repré-, militaire qui. aura ilerj u!térleurement 

Berlin. 20 octobre. — 
de Krementehoug s est développée su giques, quoique le temps n» soit représentant» de» principale» Indu» 
point d» constituer le plus grand ef- pss favorable. Elle a probablement trie» d'armement allemande», fut UT 
fort accompli Jusqu'Ici par les So- pour tache de neutraliser l'artillerie spectacle Impressionnant. 
viets, sans que, en réalité Ils aient ennemie, qui agit tel avec une puis-
réussi à étendre davantage la brèche sance inconnue auparavant. 
pratiquée dans le front allemand » < On ne dissimule pas. dan» les 
écrit le correspondant militaire du milieux militaire» de la capitale du 
DNB. qui poursuit Relch. que beaucoup dépend du ré-

des So- »ult*t de la bataille. Le but du com 

de laquelle 11 prendra la 

L O U O L I N L I G H T G O W , 
ancien vice-roi des Indes 

*t rti-l -il m i s en j u g e m e n t , , ; 
^ entre Krementehoug et Dnlepropé- d occuper avec le moin» de perte, «asaa dansées territoire 

a u parlement anglais 

dit !a légende 

a eu lieu »ur un aérodrome de 1 Est.'goidats d e Tchang-Kal-Chek "encër-'aentstion militaire à Moscou et "que, 
La bataille,dans la bataille aux points névrsl- en présence du ministre Bpeer et des^ig, , u r l a r l v e occidentale du Sa- u o , é officier» «upérleurs américain» parole. 

qui sont particulièrement aaréabies • 
résideront de fscon per- ; « Le» Anglo-Américains frayent à 

Staline le chemin de l'Europe » 

louen supérieur. 
— ^ — ^ ^ — ^ — ^ ^ ^ — — I manente 

( — A Paris, un clochard sysnt Joué 
Exécutions en masse * u P t r l M"tuél les cinquent» francs | De» débat» de quinze jour» B ' r U ?; 2 0 <*">"•«. — On 
exécutions en masse j q u l J u l re,talent, avec report sur les i a Berlin comme un. « m'j»lq 

dani le» territoire* reconquit »ept courses, fut servt psr une veine Amsterdam 20 octobre — Le «ervlce |d accompagntment » de la conférenc. 
oar les Soviet» ! insensée et gagna 675.000 francs. Id'lnfonnatlons britaaniqu. déclare que '" 
p j e u _ A parij. su cour» d'unj cérémo- ls conférence surs le caractère du i 

Be/lin. 20 octobre. — Les bolche- nie solenneUe. des dtplâmes d'hon-;échsn^e de vu?s franc et sincère. 
rutions en:neur signés par le FUhrer ont étéiMsrdl matin les délégués anglais et 

m qu'il» ont; r 'm 1 ' » u n « dizaine de familles fran- américains se "°nt réuni» en vue de 
tenoug et un.eprope- K • « *•• »_ ^ JT , , ^ - „ „ _ „ 1 . n - - - . . .m vx'../in ar.,„i caisea qui ont perdu un de» leur» sur faire un premier tour d horizon 

sur la rive occidentale du Possibles par des mouvement» de re. reconquis. Un certain wasslll Kuru v 

pli et des contre-attaques, une ligne • " , âgé de 52 ans. qui a réussi i 
trows» 
Dnieper, a produit un triangle 

Ule dont la base est formée 

front de l'Est. onference 

oofflmi responsable dt la mort i% million» d'Hindous ? peu Pr*a p«r u ngne Krem«nt«houg. Dniepropetrowsk. et dont 1« tommet | d'automne à celle d'hiver. 

d'où l'on pourrait réaliaer le plus fa- »>nfu:r de Nev«l. r*iate que de nom. 
cilement le passage de la campagne bre-iisea personnes y ont été passées 

par les armes par des commandas 

Madrid. 20 octobre — On minde de » Oindh: 
Washington : 

Le sénateur Brewster. l'un des Cinq 
membres ds la Chamere Haute wr.* 
ncaiB* qui viennent d inspecter M 
front* de guerre, a dec.srs que la 
famine au benga.r te-fcr V* i* la vue. 
éteit € MtrlMl ». I- a ajoute : 

« Noua avons va aoa morts dans les 
rues et des lemmea et des enfant* 
sgooiaanu, l'estomac gonfle. On nou 
e dit que la fam.ne résulta de l'inter
ruption des mportations de r.z ce 
Birmanie, ma.s e.ie n - reoluit kes 
stock* iuduai que d* 10 pour cent 
environ. SI le restant sva t été repart. 
d« façon equitab e. il aurait u n . dou
te été poaa.o e dévier U crise 
actuelle. > 

D'autre psrt. une dépêche de Genè
ve ma née de Londres que .e Merétalia 
général du Comte de. congressistes 
hindous de Grande Bretagne a ajs*1 
mercredi, 4 Londres, .es déclarations 
suivantes . 

e Je crama <*ue cette anne** .e nom
bre des v.c*.:mfs de .a r.u.nne i u . 
Indes ne dépey-ae largement ce-u de 
toutes les portée subies «ur i ensem-
Me des front» et quV u atteigne qu'n 
ae miUion» d ind.v.du», 

» Ren qu'au Bengale. L manquera 
la nourr:*.ure de dix millions de per 
sonnes Cette pénurie de vivres étsit 
connue du gouvernement, i. y a •;* 
moi au moine, et ma gré de nom
breux svert.asements lord Lln.ith«ov 
n'a pris aucun» disposition pour 7 
far» face. 

> Il a a.ne. condamné a mort au 
moin* un m. lion d H-ndous su 
Bene;a*e 

* J espère >,ur de eafea. conduite. 
le Par.ement cr.tsnnique lui demsn 
dera des comptes . . M *rs si . ancien 
vice roi peut, pjr »?s expilcaticn* . * 
lsver de .a responsab.:iti de «.entsinea 

n.iusra. «t peut-être mémjF de m : 

trouve au sud-ouest de cette H 
gne. Les Soviets continuent d'atta 

ta» ds sabotage. 65 qu^r avec la plu% grand» 
Apres des succès Initiaux lia n'ont 

Les Soviets manifestant aussi de spéciaux de la « NJC.W.D. ». pour la 
l'activité sur lee autres secteurs du seule raison qulls avaient travaillé 

iolence. f r o n t - ao\i5 1 administration allemande. 
Dans la région entre la mer 

natjona.t.t^ ont notamment fa.t dé- t o u W o i , p l u s r C U 5 S l a tranaporter la d "Azov et Mélitopol. ainsi qu'au nord DeuX COnVOlS 
rs:.ler a;x-%*pt trsms dans la pro- w . . . n u n l , , _ . , , B U d n , n l u - - roueat f t * u 8 u d de l'autostrad». de Smo- - . . . . 

«ut^m IT^ncend'riro.rs.rt^l S i ^ «Ta i ï Ï Ï £ £ Z ! l i ^ \ » & J r " u < , u < > b o l c h " - s t " av| de volontaires français 

sont partis pour l'Est contre. 

M. Roosovolt obligé 

de prêter i'oroillo 

aux revendications ouvrières f: 
réus L'àpreté de la lutte n'en 

UMfconM 21 octobre. — On mande est en rien diminuée. Au contrsire. 
de Wash.ng'.on : e:ie a.igmente encore dintenslt*. Les 

Le près dent Roosrve'.r a convoqué conditions climat.ques peu favora-
pour jeiid: une conférence de» chefs blés n'y changent rien. Les Soviet» 
»ynd.«listes, en vue d exsminer le» et :es Allemands continuent d'ame-

» relatives n , r t n m a s i e i a t nouvelle» t.oupe» 
et du nouveau matériel. 

haut commandement allemand crussent 
qui. vu l'extraordinaire supériorité 
mstènelle et numérique de l'ennemi, «èriénne allemande a observé, dans Paris, 30 octobre. — Deux convois 
a retiré les divisions allemande» de l a r'fion de Leningrade. des prepa. de votontalres de la L. V. P. ont 
façon à pouvoir neutraliser ainsi le ' ' * t l f , d u n * ° f f«n« lv' de grand «tyle qultu Parle poux le front de l'Est 
premier choc principal. d * '» Pa r t <*« Soviets 

. ' ,, «On doit donc »»ttendre proc 
D »prè, tou>s les nouvelle» qui n » m M t M , U M 1 » u n # n o u v e ! 1 , 
:ennent du front sur le cours ^ d ssssuts bolchevistes . 

de 1* bataille, ce mouvement a d'ail-
- / L e s pertes soviétiques 

Berlin. 20 cotobre. — Parmi 

unité» soviétiques qui depuis 

premier lundi e>ir et ie second 
«1- mardi, emmenant un fort contingent 
!a- i De nombreux parents et unis 

Un offic.or français représentait ie 
colonel Puaut, actuellement au front 
et un officie*1 allemand étalent venu* 

les xpporter aux combattants français 
e salut cru major Treflert. comman 

3 ferre 
d'éviter une iré 
m.nota donc ls i 

on» d» «slslres. 
rernercher» .es moyens 

générale des cbe- « H est intére»»»nt de noter que 
de»- rme aérienne allemande Intervient 

LES ANGLO-AMERICAINS REJETES 
d'une localité au nord de Capoue 

lions de morts. 
Pour conclure, le a 

a demande qu? lord 
•au en jugem-r.: px*f 

rrétaii 
t a * . 

eenèr» 

GRAND QLARTIEJ» ctNÉRAL DU FIÎHRER, 20 OCTOBRE. — Le haut com-
manJemcnt des forces armées communique : 

Dan. le Sud de l'Italie on .lenaJe une activité de combat plu» vive 
dan» la boucla du Volturno et dan» le secteur de Campobaa».. 

-Vré» un combat mouvementé, les troupes ennemie» furent rejwtée» 
d'une loraiite provisoirement perdue su nord de Capoue. 

•cas I» reste du front, on signale une fructueuse activité de nos trou* 
pe» de choc. 

octobre ont été lourdement éprou. dsnt le centre d Instruction de Ver-
véés ou littéralement tsillées en pié- .«stUes. Plein. d'cnthou«iaam.. les 
ce», flgur. la 17-" dlvi.ion de tlrall- légionnaire» — revêtu, de 1» tenue 
leurs de I» CUrde. é-jilent venus socompasmer lee lé-

Le premier - lieutenant Andrél Blonnatre. et se pr-essalent »ur le 
Ushikpv rel»te que le» 45~» et « » • quai de la gare de l'Est. 
régiment» de cette division, les deux kaki et coiffé, du béret brun — 
seuls qui sont encore en ligne, n . entonnèrent leur ohsnt de route 
comportent plu» que 300 homm.s. tandis «-je- i , ti-alti s ébranlait pour 

.Tous le. autre, ont été tué. ou i . . eenrnemaT ver. 11>»t 
; blessé». 

Pareillement, la 334«- divlalon 
d'infanterl. soviétique a subi, ce* 
derniers Jours, de telle» perte» — 
environ 90 • ; de ses effectifs — 
qu'elle doit être considéré» comme 
éliminé, du combat 

Le» bataille» opiniâtres et inces
sante» livrée» depul» quatre mol» 
ont coûté aux Soviet» plus de 2 mil
lions 500.000 tués et blessés. 

A Paris, après la séance du conseil de révision en vue de l'incorporation 

dans la Waifen S.S.. de nombreux jeunes gens lignent leur engagement. 

La Luftwaffe attaqne 
les avant-raades blindées 

soviétiques 
Berlin. 20 octobre — L'avlati. 

Deux nuits consécutives, la Luftwaffe 
a attaqué la région de Londres 

y provoquant une violente explosion et plusieurs incendies *. 
Les nationalistes hindous 
réussissent leurs sabotafes 

•anikoC. 30 octobre — La section 
Bangkok d. la L.gu» d -ndepen-

Les avion, britanniques attaquent vu .saigner un. régence force, par ^ ï ï v î r . ' " i ' eau" ' 
. . . . a s t i i ' '-* » > i i " * i ' n - m > n i r_-ir*.imai-

un paquebot italien en difficulté 
en mer E*ée 

n . pu 

d.ncs brndou 
CU d. nouvelles .nformstlons relati. 
ves a de. acte» ds aabotsfe qui on 
été MBimn psr des nationalistes hin 
dous à l'Secs.irn 

Rom., 20 octobre — 
Rom* annonce que 

La radio de 

gouvernement portugais 
La radio de Rome stkgmauae 1 attl 

tude du comte Grandi, qui 
.strument prlnclp.1 du coup 

poursuivre. A caus. des mauvais- » GRAND QLARTILR GÉNÉRAL DL FUHRER. 20 OCTOBRE. — Le haut com-

condjtlons atmosphérique» qu. de. mandement des forces armées communique : > 

M opération- de peu d envergure est. D l | u n „ „ „, p r „ t r c 0 o n d . ta mslri„t « . »uerr« ont descendu, mardi. 
au-des»us de la cote hollandaise six avion» britannique» i9 octobre, de nouvesu 

M^ d Etat du 25 Juillet Elle rappelle que * v ' c d * P"iasantes formations dans La nuit de mardi » mercredi, des 
I * * ,_ . . . - *.___ _ . . - . . . - ? M r^\mK«Ta rt.f.n.ll* - n , . - < n . . . —. . . *» .« . .A A*> n h l » i , f . rt.n. I* r . f i n n Am 

avion» britsnnique. ont Ktaqué, en 
|mer Eg-5.. un pequeb t transportant 
.2.230 reasortis-suit. i!«lten«. Le navire 

de qui ». trouvait en difficulté, avait 
— et> secouru par plusieurs bitlmenu 

\llemanls muni» du signe de la 
Cpnax-Rouge. Plusieurs centaines de 

des travailleurs français p*5-»3ne» ont péri au cours de mta> 

e cunt . Grandi «était «utrefois f»it '** comb»u défenilfs soutenus par stuqué des objectifs dans la région de Londras. 
de nbat allemand. 

ienwnd. 

Les permissions 

rmée de terro et particulièrement 
la région de Krementehoug. , ,. 
- ' - — tinée. des centaines Berlin 20 octobre. — A propos d « i ' » m ™ « - « appare.is 

réussiront à su-vo.ar le centre d. la détails sont attendus 
cité. Le» bombes ont atteint les 

„ objectif, vl.es, provoquant entre 

1. champion du fascisme et que lee 
nombreuse» fonctions qui! av.lt 
acceptée* de M Mussolini, notam
ment celle, de lieutenant-général de. 
la Milice, puis celle, de ministre de ar* attaques par surprise contre les combat nhemands. dans les nuit 

Intérieur et de ministre des Affai- avant-garde» blindé?» soviétiques.. 1* au 18 

d.scours radiodiffusé du maréchal 
Smuts. 

Ce dernier a déclaré que l'établia*.-
m- nt dan sooond front étsit certain 
et a qoaiilie ! étroite collaboration 
avec la Russi? de maxime fondamen
tal? de la ooiltlque britannique. 

Ainsi, déclare-t-on à Berlin, la dis
position à faire des concessions a la 
Russie soviétique ?;>t mis? eu évidence 
une fois de plus. 

Les ob-ervateura politique» berllnola 
sont frappés de ce que le congres 
pan-slave de Moscou ait brutalement, 
écarté le» revendications que tentent 
de faire nrévaloir les gouvernements» 
exilés de Londr<s. 

Les petites nations, qu'elles soient 
alliées ou neutres, ont été trahies . t 
vendues par les Anglais aux Bolche. 
vlstes » écrit le « Volklscher Beo-
bachter » 

Ce JoirhaJ étale ss thèse i U lumière 
des déclarations fsttes par la presse 
bntennloue eelon lesquelles « lea 
petits Etats ne pourront vivre S 1 .ve
nir qu'en s'apptivant sur le» plouto
craties et le bolchevlsme ». 

Bref les Anglais ont adopté la 
Ithè.-e de la « Pravda ». selon laquelle 
|ll n'elcUste pour 1rs Soviet, sucun. 
question de frcntlére.. , 

« Les Anglo-Américains, conclut la 
Journal otit frayé à Staline le che
min v-rs 1 Europe. Sur ce chemin. M 
trouvent c-prndsnt les armée, aile-
msnd'S Elles détiennent le «ort de 
l'Occlrle-r.t entre leurs mains ». 

Les Soviets mènent le jeu 
Vichy. 20 octobre. — Jamais, sa 

cours de /'histoire moderne, confé
rence ne s'est engagée sous de» aus-
"pioes au.-si étonnants que la oossfé-
renoe snglo-amérioano-sovlétique. 

Jamls. en effet, on ne vit un de» 
partenaires montrer ostensiblement 
plus de mépris pour ses hôtes, ni 
ceux-ci Rlus de complaisance a tout 
sbandonner et à tout accepter avant 
même de négocier. 

Après avoir refusé successivement 
de venir i Londres, ou à Washington. 
M Molotof. commissaire du peuple 
aux sffaires étrangères, s fait connaî
tre » ses partenaires, quelques Jour» 
seulement avant la réunion projeté*, 
que lee seu.t,s questions qui seraient 
"iscutees à la conférence seraient d -

pleirsient à l'U. R. S. S. 
•ira. l'Angleterre et les Etat», 
unent de consentir A l'U.B» 

s a de nouveaux aavntage» économi
ques .sans contre-partie aucune. 

De paissantes formations yn protocole prolongeant d'une 

d. bombardier, nord-américain» - £ • » ï ^ r f ^ g * £ *$&?•£ 
sur l'Ouest de l'Allemagne effet que la U.-ande-B etagne. ie Ca-

nada et .e» Etats-Uni» fourniront 
Ber.m, 20 octobie. — On apprend. immédiatement a . U R S S , des arme-

que d'asEsez puissantes formation, de ments aériens, ainsi que du culvTe. 
bombsrdier. nord-américains ont de 1 é'.ain. cle l'slumimum. des ma-
survolé mercredi spres-mldl l'Aile-, chines:out;ls et, surtout du blé. de* 
magne de 1 Ouest De plus amples .matière» grasses et de. coo 

d'avion» et de stukas ont déclenché' Mtsques dirigée, par les avions de 
mentaire. 

Mali 

ves all-

vlolent* explosion. En 

en Allemagne 

ont repris 

que. 

Le comte Grandi 
en résidence forcée an Portugal partie préparée par i 

Beri.n 20 octobre. — Selon une 
«Vrlm. 1S octobre — Comme il '..-.formation radiodiffusée par le gou-

éui t prévu, les départs en p. rm;a- vernement fasciste républicain le 
•ton de. travailleur» françai» ont comte Dir.o Grandi, qui fut njtsm-
rapri» cette »'maine ment anibaaescleur d Iull» a Lon-

Un premier convoi comprenant dre» «était emrul au Portugal quei-
erivircm qu.tr» cenu permlasionnai- que» Jour, avant la «ignatur. de 
re. a quitté Berlin, «ujourd hui 1 armistice par le maréchal Badogllo 

D Autre» convoi* «ont prévus dans Apres un bref séjour dans la ca.pl-
le» Jour» qui vont suivre. | taie portugais», 1. comte Grandi s est 

Le voyage de M. Eden 
M. Anthony £d>n représente le i qu U a cr'i obtenir m jusri/ient, en 

(Touternement Churchill à la conte- r.if. fur le commun dtnr de l'Ançlt-
rsito. a . Moscou. La place lui était ferre et dt il'. R. S. S. d'éliminer 
IStsUm.ment due. jruisqu'i! J'e»t ie ileicA du premier pion européen. 
institué depw.s huit ans l* cham. s / o u j . . t umite Us communauté 
pion tenace dune entente onçio- a^ntérêts des deux puissances, et la 
soviétique. mission de M. Eden change. ou;our-

tn effectuant un pèlerinage en d n u , a> caractère. Si ls» deux parte-
If. M. S. S., l'eiégant jeune premier ^atre9 se trouvaient d'aocord pour Fuyant l 
de U diplomatie britannique ne se abattre VAllemagne Us agissaient cha-
préoccupe pa< seulement d'v négo- c u n toutetois dans l'évident désir de 
««r . u nom de son pays, il poursuit „ pia^r „ i n t r r , de l'Europe. Or 
sttrsout la retsiyation dambitions p,,,,»,»,, mondiale de l'Anale/erre n* 
fsersonnellen. lui permet plus de revendiquer cette 

Car U est généralement admis que ptact_ Depuis quatre ans, elle a 
Af. Idsrn nourrit le dessein de succe-1 UiUUe t o n , j», reters, miltf.irement 
«sr «uss! vite que possible a ce bon , f économiquement . sa marine de 
gros M. Churchill. Les galons de g u e r r t , t K l l o t t t commerciale sont 
ministre dei Affaires étrangères ne deciméts , la révolte gronde au sein 
lui suffisent pas, c'est le poste de d r t o n prolétariat métropolitain 
Premier britannique qu'il recherche. VarmatUTt de son empire craque de 
Il souvient, d'ailleurs, de reconnaître t o u t f t parts, 

re» étnngéres. n . 1 ont pss empêché »;n*' qu« 'contre de. concentrations contre certain» objectifs de Londres. »ut™» " " * 
de comploter contre le Duce de troupe, et de, continsjenu prêt, ta» aviateurs all.rn.nd. ont. su o u r s O J 

La dramatique session du grand a *ntr»r en ligne. A la suite de c-« de ce. opérations, été favorisé» par 
Conseil fasciste avait été an grande opérations. ! ennemi a subi des pertes une bonne visibilité. 

'-portante, en hommes et eu 

L'un immédiatement 
une grande extension et était encore 

La 250m* victoire 
du capitaine aviateur Nowotny r'àe 
Quartier gênerai du Fuhrer, 

octobre. - Le Fuhrer a décerne «u e
,
t""qU"t Tesdites" fôurn.Vures" so" 

Walter N twotny, qui vient,, ne seront déterminées qu'au fur e» 

urtout. ie protocols révèle 
cette aide est inconditionnelle «e 

eonue-pa.-i.e. u *pe.-ine. en 
que , X'.R.S.S ne sstisfera aust 

•eaoïns economiciues de ses associés» 
que « dans la mesuré du poss-bls » 

tique» 

Malgré 
D. C. A. 

l»ibl. d* loin lorsque les aviateur. l d e rsrnporter sa 230» victoire aérien- à mesure que les besoins se feront 
sur le chemin du ne, la 

1: 
.ix de chevalier de 1 ordre sentu 

Croix de Fer avec feu: 
. glaives et brlllsnts. L 

lies de 
chêne, glaives et brlllsnts Le capi
taine Nowotny est i . huitième soldat 
allemand auquel est attribuée cette 
distinction. etSaviation anglaise _ 

vouiaii attaquer Nouvelles de France 
un convoi allemand 

Wuatit »ux revendications politique* 
, que MM. Anthony Eden e; Cordell 
Hall auraient, t*?:.îe de présenter e 
M. Molotov. à savoir quelque» garan
ties pour l'avenir au sujet de la aone 
d'influence a laquelW lea «Soviets pour-
raie-nt prétendre en Europe orlentfje, 
dans lee BaUcsne et jusque sur lee 
rives de l'Adriatique, en cas de vîc-

, taire commune elles, ont reçu une 
réponse tapageuse et brutale aranl 
même d être formulées. 

Laval regagne Vichy 
M. Laval 

Mise au pas 

Elle perd quatorze appareils 
Pans. 20 octobre. 

quitte Pari- mercred 
regagner Vichy. 

convoi de rantatl)e>ment QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, contre u 
-.« r i J allemand 
20 OCTOBRE. — Le haut commande- sans eux-même» subir 
ment des forces armées communique 

Dan lei eaux de V'Jrdoe, des forma 
lions de chasseurs et d avions des 
tracteurs ont de nouveau déjoué 
attaque aérienne ennemie 

M. Hcrriot 

dans une maison de santé 

pertes, 
. les aviateur! allemands ont abattu ; 
' quatorze appareils ennemis. 

exécutée AU MAROC 

Paris. — « Le Petit Par 
voir que M Edouard 
irait pre- ente ces ump* derniers, 
•s s.gnes. de dérangement cérébral 
rat prochainement transfère dani 

son de santé de .a région ps-
enne. 

Le eocreepondAnt à Masy«u de 
i agence IViiVr rapporte Quau mo
ment où. sur l'aérodrome d> Moscou. 
MM. Anthony Eden et Corde*U Bull 
rontempUlent le déftié de la garde 
d'honneur. 1*> comm>esalr« d*u p-upèe 
aux Afairea étrangr-s s'est tourné eer» 
eux »t leur dit en wunant. avee> 

c r O U humour: 

; n * 

paysans russes suivent les armées allemandes 

Mort d'André Antoine 

? Nouvelles du monde M. FONTENOY. 
directeor-adjoiBt de l'O.F.I. 

LES AMÉRICAINS MAITRES 
DE PANAMA 

Lisbonne. 20 octobre. — On mande s été attaqué 

Vichy. 20 octobre 
directeur général adjoint ds l'CFl".. 

?.-aé mardi soir. 
iversait le parc, 

d'un décret du président *n face de l'hôtel dé la Paix M. Pon-
ce soif aux Indes, de la République, les foroe» d'occupé-1 ténor avait reçu. * plusieurs réprises 

que l'autorité dont il bénéficie, gract en ^u , t r o i i« e n Afrique du Sud n i 'ion américain*, su Psp.ma peuvent des lettre, de mensces et récemment 
a **» menées paf.entes et habiles. . „ raruula ' sxpropiler pour la duré, d* la fuerr» encore, lors du décès d» sa femme. 
_ _ _ . - , , , - _ - _ . - _ Analeterrr mait ^«'"~— toute, les propriété, privées dont U lut fut .nnoncé qu'il la suivrait 
non seulement en Angleterre^ mats ^ ^ c e ) conditions. M. Eden ne , u t i ; ia. t l < > n ^ , ^ r paraît nécessaire : bientôt dans la tombe. 
«laits une partie importante du „ u r a i t disputer l'Europe à l'U. * . | pour 1* protection du canal d* Pa- _ _ _ . ^ _ _ _ _ ^ _ _ _ _ ^ ^ ^ _ 
monde, lui donne un. pojilion t'es s s n n e p e l l t qu'entériner des nama 
/or»» «t da sêrteuse» cAance» de décisions secrètes et abandonner offi-
parvenU, 

Saris. 20 octobre — Le grand ar
tiste André Antoine vient de mou
rir a la*, de 86 sns dans sa villa du 

•st attaqué tt blesse» i Viefcyi £««*•>«?• u ;v"ii f o n i" ' 
^ » I Théâtre libre. Après avoi 

que temps l'Odéon. il créa en 1897 le 
Fontenoy, | théâtre du boulevard de Strasbourg 

1 porte son nom. Il se consacra en. 
te a la critique dramatique. 

L'attitude des soldats américains 
provoque des bagarres 

Les traitrmrnt» 
tira fonctionnaire» 

« Le» diplomates doivent prendre 
exemple sur les soldats qui marchent 
au pas ». 

On n* saurait plus clairement «t 
plus lumineusement falr. comprendra. 
re que l'U R. S S entendait deman
der à se. parvna res occidentaux. 

M. 

ctelKnwnt notre confinent au bolcne-
rechercher ailleurs 

quelques compensations. 

Tout son art devra masquer ces 

Les propriétaire, n'auront droit a ' P r e n e i garde aux excédent* 
des compensations que dans la me- ' 
surs ou leurs revendications seront 
considérées par lee autorité, occupan
tes comme Justine**. a U x pr iaonn irra 

de poida des colia Dc'slreux de rajeunir la politique 
extérieure de l'Angleterre, ai. Eden. 

S".*?. . V V ^ ' ^ U t l / i 9 ^ , ?' Tout son art de.-ra masquer ce,, O, décret abolit pour 1. dur*, d. 
M. Baldvln, tenta d'abord de flirter ' '""Lf™' " d . ,.UT donner ssour'^ aTlerr. les garantis» constitution-, 
„éo lAUamagne et l'Italie. Il fit ? . ^ ° ~ - ?!? £uT

U."' ^rn.l'alsZ- iB*"" d u "«"* *» P">P"«**' I - eell. individuel» adressée su» 
notamment des mstte» d Berlin n l Angleterre et pour lui-même appa-, prisonnl-r. de guerre et dont le poids 
1**4. puis an 1938. mais les résultes» , r « B « *« ,uer*' f*"""'- . ' ? . ' / ' , M o e r n ç n r r t n p maximum a été fixé a S Sa. prés.n-
ne furent pas ce qu'il avait espéré f*tr' d u personnage permet d affir. > ffi. RtED SULCEUL tent sou/ent un excédent de poids 
7, prétention de régenter ,.»„£„,'mer q,^l y ernpMera de ™ mieux. : A a, HARRIMAN, A LONDRES J ^ T r o ^ l s s ^ n t * * * ^ 0 ^ 
• u. — -ii.t smrululr» e»ee « n r Un écr!t>«in et humoriste anglais. le» envols dépassant le poids maxl-
U fit. en effet éconduire avec.^cwur., c h . , joliment Amstsrdsun - U président Hoose-jnum «utorl»é. n» sont pa» admis, 
«otst». C'est alors qu'il s'embarqua ' * ' <\n**"T t o n : * * '." v " "",men' mi » .nnoncé 1» nomination de M Quant aux colu conten»nt un objet 
pour atescou. ou ies vedettes de aefini ses aptituaes . | p h l I l p n.^^. ancien préesdent du Indivisible, accepte. exceotlonneUe-
rUnion soviétique lui réservèrent un j — Des capacités t On lut en con- conseil d'administration de la < Oénè- ment Jusqu'au poids 
anaisureux accueil et luttèrent son i naît «u motn* une, oelle de rester J rai «Jéjtrlc P ^ J f ^ f , " 
ssao.tr aiopr» Il en revint séduit. ! joli garçon, même lorsqu'il 

t'est érigé spécialiste des retrouve assis dans la mêlasse ehd 
f a » t lon russes au *«tn du Cabinet j que fois qu'il tenté de se rebrver 
ae-ltastsUeu* le» succès apparents i Routr* 'TULsJjBZ 

Oéné- ment Jusqu'au poids d* 10 kc* 
en qualité doivent être revêtus d'une mention 

- . ; de chef d. ls délégation économique ' .pproprlée Justifiant le poids anor-
' Londres, ave. rang de mmutr». . mal 

Reed succède a M Harrlman. < L'nobservation par quelques-uns de 

Tanger. 20 octobre. — Les reistions 
entre la population française et les 

célèbre laoidau américain» sont de moins en 
r:a*_9^'.'" ! moins cordlsles. Les bagarres et les 

rixes sanglante» sont de plus en plus 
fréquentes. Le boxeur Cardan, a été 
rece-mment mêlé à une bagarre alors 
qu'il voul.it prendre ls défense d'une 
Française. Au cours dt cette rixe, un 
soldat de la marine américaine, a 

Cordell Hnll a fait eacak 
i Alger 

pour conférer avec d* Gansât 
Une c.asuûcstion générale des trai

tements des fonctlonnsiree civils de 
l'Etat s été etab.ie psr la loi ou 
3 août 194J L application de cetK; Vichy. 20 octobre. — On vient e»u-
lol aux tonctionnalres des sdminis* lement d apprendre d'Aleer que le ml-
ustlons centrales, fsit l'objet d'uni nlstre américain des AMalre* étran-
déoret en date du 15 octobre que pu- sères M. Cordell Hall, a tait au coûts 
bllera incessamment le « Journal de son vovag. vers Moscou une brève) 
Officiel . L'srticle 1" de ce texte - s c , i , » Alger pour conférer avsss 
fixe ia correspondance de» fonctions 
sus numéros d* 1 échelle générale 
L'article 2 déterminera le montant 
de* traitement*. 

de Oaulle 
On croit savoir dans les milieux: 

snilo-smérlcalns d'Alger qu'un repre. 
sentattt soviétique asslsUlt à l'entr*-

Les < ronges » espagnols 
•>e reconstituent et M vengent 

T«ng.r, 

Pour gnrantir aux prisonnier» . 

rapatrié* 

j la repriae de leur emplo i 

LA CONFÉRENCE PANARABE 
obre — Le parti com- ) 

munis» vient d être réorganisé a Cs-
sablanca. dans ses moindres détslls. 
La formation de cellules, blocs et cer
cle* est maintenant terminée Le part! i doivent, on le i 
communiste espagnol rouge publique- | fjan.> »~J «j»*" • » - ' •JJJ'"- - - vex.ndrle. on annonce qu. I* roi Ibm 

rparti-drirun̂ N-aco-narr -1 ̂ ?~*£ 4.«ÏÏÎ *>^B. i^as-rr^^ VÏÏSS -tt 

er ministre égvptlen Nahaa *•>• 
retour.'Une ^ha. ejul a eu liera dimanche 

être réimêeré». 

La section locsle de Casablancs. ou d'éviter 
colonie espagnol, compte environ prias, ne u 

bres. vient d'adresser sux prendre un arrêté précisai] 
gaullistes tout. un. série | mantes que doit remplir 

r» les phslsn-ipioyeur qui refuse de réintégrer dans 
entreprise un prisonnier de'qui 

1.500 
autorité* 
de dénonciations 
glates établi* en Afrique du Nord, sulejaon' 

certains chefs d'entre-
urnent la loi vient de 

le. ror-

nvisagée 
arabes SAil 
dance. 

provoqué ainsi l'«rreautlon d'un | guerre rapatrié, en Invoquant l'inap-1 façon détaillée, les rais mi 
certain nombre de phalangt.tee eepa- tltude physlcrue de ce dernier. motivé aa décision. 

' n » 

gnols sou. de* prétextes fallacieux. 

(Ph. Archivas.) 

M. ANDRÉ ANTOINE 

— Un cours de lieutenant au long 
cour» sers ouvert à l'Ecole na'lonale 
d. la Mann, marchand, d* Paris i 
partir du mercredi I novembre 

L'intéressé devra d'abord être avisé I L'inspecteur du 
d. oe refus par lettre recommandée dans un déisl tr* t un médasaj 

n pourra demander a l'Inspecteur cm pour procède- i .\-nicn d- rus». 
du travail d. désisrner un médecin | téressé. 
chargé dé s* prononcer sur la vall- Les conclusloii- le c* médecin <•> 
dite du motif Invoqué, cependant qu. Iront notifiés» par lettra rii niuiiaiinân 
1 employé or n verra astreint à lndl-.»u prisonnier et a l'eenployrur. 
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